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parfoisde véri tables«fos­
silesvivant »comme le
mollusquespleurotomaires,
1 nautilesou c rtain cri­
noïdes pédonculés.
Ce inve tigation ont mi
en évidencede re sources
nouvelles en espèces de

profondeur (Beryx, crevettes,
Brème noire...) et de molé­
culespotentiellement utiles.
Lestauxdecroissanceet de
reproduction ont cependant
plus lentsquechez lesorga­
nismes littoraux et une vigi­
lanceaccrues'impo e pour
permettre uneexploitation
humainedurable.

divers. Les fonds sablo-vaseux
accueillent une végétation constituée de
prairies d'algues ou de phanérogames
marines. Les «coraux marcheurs»et cer­
tains échinodermes, comme les bêches
de mer et les oursins irréguliers, y ont
élu domicile. Les mollusques les plus
typiques de ces fonds sont de petites
coquilles Saint-Jacques qui, pouréchap­
per à leurs prédateurs, les étoiles de
mer, se déplacent en battant violem-

..
espèce décroit avec la pro­
fondeur, à mesureque la
lumièredisparait, que la
température de l'eau dimi­
nue et que lanourrituredi ­
ponibles'appauvrit. Cette
diversité resteencore très
élevée jusqu'à600 rnde
profondeur.
Une descaractér i tiquesde
la faunedeprofondeurde
Nouvelle-Calédoniee t la
présencede trèsnombreu es
e pècesarchaïques, avec
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La Nouvelle- Plesionika sp : crevette desprofondeurs

Calédonie, - -
f - Qragment -

issu du continent de 6
Gondwana, présentedans g
sa zone économique une i
grande divers ité de fonds :3
marinssituésdansles
profondeursbath 'ales(200­
2000 01). L'exploration de
ces fondsapermisd'établir
un inventairede la faunede
profondeur.
L'étudede l'ensemble du
matériel zoologique récolté
n'est pasencore terminée
mais labase dedonnées
contient déjà plusde 1500
espècesparmi lesquelles
57 %étaient nouvelles pour
la science. Ladiversitédes

ujourd'hui, le
récif barrière,
long de 1 600
km, délimite un
vaste lagon qui
constitue le
d eux ième
ensemble coral­

lien de la planète après la Grande
Barrière Australienne. Dans cet espace
sous-marin se côtoient des milieux
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ment leurs valves. On y trouve aussi les
cônes et les strombes appelés «sau­
teurs». Un grand nombre de poissons
fréquentent également ces fonds, en
particulier tous les mangeurs de
coquillages, comme les bossus et becs
de cane. Les loches casteix nagent au
dessus du sable qu'elles aspirent pour
n'en retenirque les particules nutritives.
Les raies et les poissons plats profitent
de ces fonds pour s'abriter et se nourrir.
Les récifs coralliens, avec leurs innom­
brables abris,constituentun habitat pri­
vilégié pour une grande variété d'ani­
maux marins. Selon l'exposition, les
courants et la profondeur, les coraux,
base de ces édifices, se répartissent sui­
vant leurs besoins et leur fragilité relati­
ve. Les éponges, parmi les animaux
marins les plus colorés, se rencontrent
fixées partout, même à grande profon­
deur. Leur alimentation, semblable à
celle des coraux, est constituée de fines
particules de plancton. Chez les mol­
lusques, les gastéropodes sont les mieux
représentés (3 000 espèces), puis vien­
nent les nudibranches (l 500 espèces)
Enfin les bivalves, organismes filtreurs,
au nombre de 1200 espèces, sont la plu­
part du temps fixés. Sous les brisants,
les surplombs sont occupés par les lan­
goustes (5 espèces) et les cigales de mer
qui se nourrissent la nuit de petits mol­
lusques et de crustacés. Dans ces
constructions naturelles, les poissons,
tour à tour proies et prédateurs, trou­
vent refuge et nourriture. Des balistes,
chirurgiens, perroquets, clowns, aux
loches et napoléons, tous cohabitent et
ont parfois la visitedes habitants du lar­
gecommeles carangues, les tazards, les
thons ou les requins. De grands verté­
brés menacés sont aussi les habitants
permanentsou temporaires deseauxdu
lagon. Tortues, baleines à bosse et
vaches marines ne sont parfois éloi­
gnées que de quelques encablures. Très
riches et très diversifiées, la flore et la
faune marinecalédoniennes n'ont pas la
spécificité de celles terrestres, mais sont
parmi les plus bellesdu monde. •

S
imple morceau
de calcai re qui
roule sous les

pieds au bord d'uneplage,
telle est l'image que la majo­
ritéd'entrenous se iait du
corail. Et pourtant le polype,
allianceanimale et végétale,
construit son squelette miné­
ral grâce à la magie du
so leil et de lachimie.
L'ensemble participe à la
formation lente et continue
du récif. Les coraux sont des
animaux appartenant
commeles méduses, lesgor­
gones ou lesanémonesà
l'embranchementdes cni­
dairesqui onten commun
descellules urticantes : les
cnidoblastes servant à la
captu re ou à la défense.
Les coraux viventen sym­
biose avec des algues micro­
scopiques : les zooxan­
thelles, logéesdans la chair
du corail. Commetous les

Coraux
600 espèces

Eponges

600 espèces

Mollusques
5 500 espèces

Crustacés
5 000 espèces

Echinodermes
600 espèces

Poissons
1 300 espèces

Superficie
de s récifs

8000 km2

végétaux, elles ont besoin de
lumière, d'eau et d'éléments
nutritifs pour vivre. Lespro­
duitsdu métabolismedes
algues servent au métabolis­
me du corail. Elles l'aident
aussi à construireson sque­
lette calcaire et le corai l
iournitpar l' intermédiaire de
ses propresdéchetsune
sorted'engrais indispensable
aux algues.
Lescoraux pondentune fois
paran, quelquesnuitsaprès

la première lune d'été. Le
spectac le est bref. Dans
l'eau, gamètesmâleset
femelless'unissent pour don­
ner naissanceà une petite
larve: la "pianula»qui,
après une phase plancto­
nique, se fixe enfin sur un
support iavorable. Amputée
de sa liberté, elle développe
son premier polype protégé
par le squelette calcaire
externe. Elle formera ensuite
une colonie.
Ces bâtisseurs inlassables,
vivant dansdes eaux tempé­
réesentre20et 28°C, gran­
dissent lentement(une«pata­
te de corail»de 1m dedia­
mètre aenviron un siècle).
Ces cités sous-marines bâties
parces laborieux polypes
représentent un patrimoine
planétaire fragi le.
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